
Kagame préférerait à Bujumbura un régime proche de celui du Rwanda

  RFI, 11 fÃ©vrier 2016  Cette fois lâ€™accusation est trÃ¨s directe : pour les Etats-Unis, le Rwanda est impliquÃ© dans des
activitÃ©s dÃ©stabilisatrices pour le Burundi. Lâ€™envoyÃ© spÃ©cial de Washington pour les Grands Lacs et la secrÃ©taire d'Etat
adjointe pour l'Afrique Ã©voquent le recrutement de rÃ©fugiÃ©s burundais dans les camps installÃ©s au Rwanda pour
participer aux cotÃ©s de l'opposition Ã  des attaques armÃ©es contre le gouvernement de Bujumbura. On en parle avec Filip
Reyntens, professeur Ã  lâ€™universitÃ© dâ€™Anvers en Belgique.  Pour quelles raisons le Rwanda chercherait-il Ã  dÃ©stabiliser le
gouvernent du Burundi ?  
  Â«Â Paul Kagame, le prÃ©sident du Rwanda, sâ€™Ã©tait dÃ©jÃ  exprimÃ© de faÃ§on fort hostile vis-Ã -vis du prÃ©sident burundais
Nkurunziza en disant par exemple [si votre peuple ne vous veut pas, pourquoi est-ce que vous voulez vous reprÃ©senter
aux Ã©lectionsÂ ?] Câ€™Ã©tait en avril 2015, il y a un peu moins dâ€™un an. (â€¦)  Je pense que le prÃ©sident Kagame prÃ©fÃ©rerait avoir
Ã  Bujumbura un rÃ©gime qui soit plus proche politiquement et idÃ©ologiquement du rÃ©gime rwandais. (â€¦) Les Etats-Unis ont
Ã©tÃ© un alliÃ© fort du Rwanda tant diplomatiquement que militairement. Cela a changÃ© depuis.Â Surtout aprÃ¨s lâ€™Ã©pisode de
lâ€™appui du Rwanda au M23, dÃ©stabilisateur pour le Congo alors que les Etats-Unis voulaient stabiliser le Congo.  IlÂ y a
une volontÃ© forte du prÃ©sident Kagame de briguer un troisiÃ¨me mandat en 2017 et deux autres mandats qui pourraient
faire en sorte quâ€™il soit prÃ©sident jusquâ€™en 2034. Cela va complÃ¨tement Ã  lâ€™encontre de la politique amÃ©ricaine qui veut des
institutions fortes et pas des hommes fortsâ€¦Â».  Ecouter Filip Reyntens sur RFI  Par Nathalie Amar  RFI, 11-02-2016  Les
Etats-Unis accusent le Rwanda de vouloir dÃ©stabiliser le Burundi   Les Etats-Unis ont accusÃ© mercredi 10 fÃ©vrier le
gouvernement du Rwanda de chercher Ã  Â«Â dÃ©stabiliserÂ Â» le Burundi voisin en recrutant des rÃ©fugiÃ©s burundais pour les
enrÃ´ler dans une opposition armÃ©e contre le rÃ©gime du prÃ©sident Nkurunziza. La semaine derniÃ¨re dÃ©jÃ , sur RFI, Tom
Perriello, l'envoyÃ© spÃ©cial des Etats-Unis pour les Grands Lacs, avait fait Ã©tat de Â«Â rapports crÃ©diblesÂ Â» sur le
recrutement de combattants dans les camps de rÃ©fugiÃ©s. Cette fois, c'est devant la commission des Affaires Ã©trangÃ¨res
au SÃ©nat amÃ©ricain que cela s'est passÃ©.  Les Etats-Unis n'avaient jamais Ã©tÃ© aussi clairs.Â Tom PerielloÂ Ã©voque non
seulement des Â«Â informations crÃ©dibles sur le recrutement de rÃ©fugiÃ©s burundais dans des camps de rÃ©fugiÃ©s au
RwandaÂ Â», mais il explique clairement que l'objectif de ces recrutements est de Â«Â participer Ã  des attaques armÃ©es
conduites par l'opposition burundaise armÃ©e contre le gouvernement burundaisÂ Â». Autrement dit, Washington accuse
Kigali d'Ãªtre Â«Â impliquÃ© dans des activitÃ©s dÃ©stabilisatricesÂ Â» pour le Burundi voisin, selon les termes de la secrÃ©taire
d'Etat adjointe pour l'Afrique, Linda Thomas Greenfield.  DÃ¨s janvier, les services de renseignements militaires
congolais pointaient le rÃ´le prÃ©sumÃ© du Rwanda dans la formation de nouveaux groupes rebelles burundais. RFI l'avait
rÃ©vÃ©lÃ©. Et la semaine derniÃ¨re, une note confidentielle rÃ©digÃ©e par un groupe d'experts indÃ©pendants pour l'ONU
confirmait ces craintes sur la foi de tÃ©moignages recueillis auprÃ¨s de 18 rÃ©fugiÃ©s burundais, dont six mineurs, dans le
territoire frontalier d'Uvira en RDC. Ils disaient avoir Ã©tÃ© recrutÃ©s dans le camp de rÃ©fugiÃ©s de Mahama dans l'est du
Rwanda en mai et juin 2015, puis avoir reÃ§u un entrainement militaire de deux mois dans un camp en forÃªt rwandaise,
avec 400 autres recrues. Une formation assurÃ©e en partie par des militaires rwandais, selon ces tÃ©moignages.  A
l'Ã©poque, Kigali avait tournÃ© en ridicule ces accusations sur Twitter sans rÃ©pondre prÃ©cisÃ©ment sur le fond. Dans un
communiquÃ© rendu public ce mercredi, la principale plateforme d'opposition en exil, le Cnared, prend la dÃ©fense du
Rwanda et estime que ces accusations ne sont qu'une opÃ©ration de communication pour chercher Ã  dÃ©stabiliser Kigali. 
Pancrace CimpayeÂ : Â«Â Nous sommes abasourdis et surpris parce que nous avons quand mÃªme lâ€™impression que la
communautÃ© internationale est en train de dÃ©placer le problÃ¨me, alors que le problÃ¨me est burundo-burundais, voilÃ 
que maintenant on est en train de transposer le problÃ¨me dans le pays voisin. Nous avons senti que câ€™Ã©tait une
manipulation des services de renseignements burundais (...)Â Â»  
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